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L’ARTISANAT DANS L’ANIMATION  
DES VILLES ET CENTRES-BOURGS

2021

Une reconquête des villes, mais un tissu
d’entreprises encore fragile en milieu rural

L’artisanat joue un rôle moteur dans l’animation commerciale des communes

2017-2019 : croissance des secteurs de l’alimentation 

Le nombre d’entreprises artisanales est 
en forte progression depuis une décennie, 
mais qu’en est-il des secteurs qui animent 
l’offre commerciale des villes et bourgs ? 
• les secteurs de l’artisanat de 

l’alimentation (boulangeries, pâtisseries, 
boucheries, charcuteries, poissonneries), 

• certaines activités de l’artisanat des 
services (coiffure, soins de beauté, 
cordonnerie…).

Ces activités artisanales représentent une 
entreprise sur trois et un emploi salarié sur 
six au sein des secteurs du quotidien, qu’ils 
soient alimentaires ou non alimentaires. 
À noter  : les entreprises de coiffure et de 
soins de beauté sont aujourd’hui plus 
nombreuses que les boulangeries et 
boucheries.

Entre 2017 et 2019 (avant la crise 
sanitaire), le commerce de quotidienneté 
affichait un développement contrasté :
• croissance dans les secteurs de 

l’alimentation(artisanat, commerce, 
restauration), signe de l’attractivité 
retrouvée des formats de proximité 
auprès de la population 

• fragilisation des emplois de l’artisanat 
des services et du commerce non 
alimentaire, liée à la concurrence du 
e-commerce ou au développement des 
services à domicile.

Source : INSEE, Dénombrement au 1er janvier 2019, traitement ISM – ensemble des établissements des 
« secteurs de quotidienneté » (voir méthode page 4).

Source : INSEE, Dénombrement au 1er janvier 2019 (ensemble des établissements des secteurs 
étudiés)– ACOSS-URSSAF, établissements employeurs et salariés au 31/12/2109 hors apprentis et 
stagiaires – traitement ISM

Poids des secteurs participant à la vie commerciale des communes

Palmarès des activités du quotidien les plus présentes dans les communes (en nombre d’établissements)

Evolution 2017 à 2019 des établissements et salariés des activités du quotidien

Avec le soutien de 
MAAF
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Dans l’artisanat Autres commerces de quotidienneté

1. Coiffure (90 500) 1. Restaurants traditionnels (121 690)

2. Soins de beauté (49 560) 2. Restaurants rapides (103 110)

3. Boulangerie-pâtisserie (38 030) 3. Commerces d’habillement (72 700)

4. Fleuristes (20 140) 4. Débits de boisson (43 210)

5. Boucheries-charcuteries (18 380) 5. Commerces d’alimentation générale (31 100)

Juin
2022

LES CHIFFRES DE LA CRÉATION 
D’ENTREPRISE

La création d’entreprise ne connaît pas la crise ! 
Toujours plus de vocations dans l’artisanat.

En France, un entrepreneur sur quatre crée son entreprise dans 
l’artisanat

Les créations d’entreprise progressent dans toutes les régions, 
sauf en Ile-de-France

Près de 250 000 entreprises ont été 
créées en 2021 dans l’artisanat, un record 
absolu ! Malgré le contexte persistant de 
crise sanitaire, le nombre de créations a 
fortement progressé en 2021 (+13% par 
rapport à 2019 et la situation d’avant-
crise). Toutes les familles d’activité sont
concernées.​

Le nombre de créations d’entreprise 
artisanale évolue de plus de 20% dans 
la moitié des régions. Les plus fortes 
hausses sont enregistrées dans le 
Grand-Est et les Pays de la Loire (+27%) 
et en Bretagne (+26%). L’entrepreneuriat 
est très dynamique dans des départe-
ments de métropole (Bas-Rhin, Ille-et-
Vilaine), mais aussi dans des départe-
ments très ruraux (Lozère, Ariège, Cher, 
Gers, Marne…). Seuls les départements 
de l’Ile-de-France et de la Guadeloupe 
affichent une baisse des créations, 
en partie en raison de la baisse des 
immatriculations de taxis-VTC (une 
activité très touchée par la crise sani-
taire) et plus globalement de la chute 
des créations dans les activités de  
service et de fabrication. ​

Évolution des créations d’entreprise entre 2019 et 2021 par secteur et évolution 
2019/2021​

Nombre de créations d’entreprise artisanale en 2021 par région et évolution 
2019/2021​

599 320

2019 2020 2021

215 940 217 260 244 740

630 900
751 130

Évolution​
2019/21

        Artisanat de l’alimentation
        17 760 créations

+22%

        Artisanat du BTP
        81 940 créations

+10%

        Artisanat de fabrication
        32 530 créations

+22%

        Artisanat des services
        79 100 créations

+12%

    Autres secteurs​ de l’artisanat
    33 410 créations 

+13%

    Ensemble Artisanat
    244 740 créations

+13%

		  Source : INSEE, démographie des entreprises – traitement ISM

Autres créations d’entreprises

Créations d’entreprise artisanale

44 150
(-4%)

17 250
(+27%)

812
(+13%)

2 472
(+7%)

1 310
(-5%)

1 061
(+5%)

459
(+50%)

2 160
(+6%)

8 450
(+20%)

8 070
(+21%)

24 770
(+20%)

32 710
(+14%)

28 260
(+23%)

28 330
(+15%)

10 420
(+27%)

9 440
(+26%)

8 980
(+11%)

15 650
(+11%)

Évolution des créations
d’entreprise artisanale
entre 2019 et 2021

de -5 à 0 %

de 0 à 15 %

de 15 à 30 %

de 30 à 50 %
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Le renouveau du commerce indépendant confirmé : entre 2017 et 2019, la boulangerie 
artisanale a créé plus d’emplois salariés que les hypermarchés et supermarchés
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En trois ans, les secteurs de quotidienneté 
ont permis la création de 87.000 emplois 
salariés, dont les ¾ dans les restaurants-
cafés et traiteurs.

L’artisanat de l’alimentation a créé 9.350 
emplois salariés, dont 8.600 dans la 
boulangerie-pâtisserie, ce secteur créant 
plus d’emplois que les supermarchés. 
Dans l’artisanat des services, l’emploi 
est orienté à la baisse dans l’activité de 
coiffure (-1.400) et dans la blanchisserie-
pressing (-200).

Les hypermarchés ont perdu des emplois 
(-2.700), de même que le commerce de 
l’habillement (-5.770) et le commerce de 
chaussures (-2.950).

Source : ACOSS-URSSAF, établissements employeurs et salariés au 31/12/2109 hors apprentis et 
stagiaires (toutes tailles d’établissements)– traitement ISM

Créations nettes d’emplois salariés entre 2017 et 2019

Une dynamique de développement plus forte dans les grandes unités urbaines

L’évolution de la population est le premier 
critère de développement ou de recul 
des commerces de quotidienneté dans 
les territoires. La croissance du tissu 
d’entreprises est en conséquence plus 
forte dans les grandes unités urbaines, 
même si une hausse s’observe dans tous 
les territoires.

Ce phénomène s’observe particulièrement 
dans l’artisanat de l’alimentation, dont le 
nombre d’établissements progresse entre 
2017 et 2019 de 1% dans les communes 
rurales et de 8% dans l’unité urbaine de 
Paris. 
La dynamique de l’emploi apparaît fragile 
dans les communes rurales (stabilité dans 
l’artisanat de l’alimentation, -4% dans 
l’artisanat des services), sauf pour ce qui 
concerne les cafés-restaurants.

Le commerce non alimentaire perd quant 
à lui des emplois dans tous les types de 
territoires.

Évolution du nombre d’établissements entre 2017 et 2019 par taille d’unité urbaine

Évolution des emplois salariés entre 2017 et 2019 par taille d’unité urbaine

Source : INSEE, Dénombrement au 1er janvier 2019 (ensemble des établissements des secteurs étudiés)

Source : ACOSS-URSSAF, salariés au 31/12/2109 des secteurs de quotidienneté hors apprentis et 
stagiaires – traitement ISM
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Un entrepreneuriat particulièrement dynamique dans les communes 
rurales

Le nombre de créations d’entreprise dépasse le niveau d’avant-crise 
dans la plupart des secteurs

Palmarès des secteurs attractifs​

La création d’entreprise artisanale a été 
particulièrement dynamique dans les 
communes rurales : alimentation : + 29%, 
BTP : + 26% ; fabrication : + 20% ; services : 
+ 19%. Dans l’unité urbaine de Paris, seul 
l’artisanat de l’alimentation connaît des 
créations en hausse (+19%).

L’artisanat comprend une grande diver-
sité de secteurs d’activité (plus de 300), 
mais près de la moitié des créations 
d’entreprise se font dans 10 grands sec-
teurs de l’artisanat du bâtiment et des 
services. Les créations d’entreprise pro-
gressent et dépassent le niveau atteint 
en 2019 dans tous ces secteurs, sauf 
dans les activités de taxis-VTC et de 
coiffure, des secteurs très touchés par la 
crise sanitaire.

Les évolutions des choix de secteurs 
des entrepreneurs sont révélatrices des 
comportements de consommation. 
Comparativement à 2019, les créa-
tions d’entreprises sont notamment 
en forte hausse dans l’artisanat de 
l’alimentation, qui bénéficie depuis de 
nombreuses années de la volonté des 
consommateurs de « manger local » 
et de favoriser les circuits de proximité, 
une tendance confortée par la crise 
sanitaire. Les choix des entrepreneurs 
sont également significatifs des aspi-
rations sociétales. Ainsi, la hausse des 
créations d’entreprise dans les métiers 
d’art est sans doute révélatrice de l’at-
tractivité de ces métiers du « geste » 
emprunts d’authenticité. Sans doute la 
crise sanitaire et les confinements ont-
ils incité de nombreux Français à tenter 
l’aventure dans l’un de ces métiers de 
passion.

Nombre de créations en 2021 et évolution 2019/21

Évolution des créations d’entreprises artisanales par taille d’unité urbaine 
entre 2019 et 2021

Top 10 des activités de création d’entreprise artisanale

Source : INSEE, démographie des entreprises – traitement ISM
*périmètre : 37 activités répertoriées comme relevant majoritairement des métiers d’art

Source : INSEE, démographie des entreprises – traitement ISM​

Source : INSEE, démographie des entreprises – traitement ISM

Communes 
rurales​

Unités 
urbaines 
de 2000 
à 10000 

habitants

Unités 
urbaines 
de 10000 
à 50000 

habitants

Unités 
urbaines 

de 50000 
à 200000 
habitants​

Unités 
urbaines 

de plus de 
200000 

habitants

Unité 
urbaine de 

Paris

23% 21% 17% 17% 13% -5%

2021 Évolution 2019 à 2021

Activités de nettoyage 23 160 37 %

Maçonnerie générale 13 520 7 %

Travaux d’installation électrique 12 840 26 %

Soins de beauté 12 020 31 %

Restauration artisanale rapide 10 390 22 %

Taxis - VTC 10 050 -24 %

Travaux de peinture 8 760 1 %

Réparation automobile 7 680 19 %

Travaux de menuiserie 6 320 4 %

Coiffure 6 190 -33 %

Activités 2021
Évo 

2019 à 
2021

A
LI

M
E

N
TA

TI
O

N

Boulangerie 1 440 16 %

Pâtisserie 1 060 27 %

Chocolaterie 210 34 %

Boucherie 720 -9 %

Fab. de bis-
cuits 710 46 %

Distillerie 130 27 %

Fab. de plats 
préparés 350 83 %

Restauration 
rapide 10 390 22 %

FA
B

R
I-

  
C

A
TI

O
N

Métiers d’art 22 325* 30 %

Activités 2021
Évo 

2019 à 
2021

B
Â

TI
M

E
N

T

Aménagement pay-
sager 1 900 38 %

Instal. d’équip.
thermiques 3 680 35 %

Agencement des lieux 
de vente 330 -23 %

S
E

R
V

IC
E

S

Soins esthétiques 12 020 31 %

Services de nettoyage 23 160 37 %

Réparation automobile 7 680 19 %

Taxis/VTC 710 -24 %

Reprographie 350 -15 %

Photographie 10 390 -15 %



Part des communes 
équipées en 2014

Part des communes 
équipées en 2019

Nombre de com-
munes ayant perdu 

leur équipement 
entre 2014 et 2019

Nombre de com-
munes ayant gagné 

leur équipement 
entre 2014 et 2019

Boulangerie-
pâtisserie 38 % 37 % -790 + 630

Boucherie-
charcuterie 23 % 22 % -862 + 685

Coiffure 44 % 45 % -1410 + 1 888
Institut de 
beauté-onglerie 31 % 33 % -2107 + 2791

Fleuriste 20 % 20 % -872 + 995

Pressing-laverie 10 % 10 % -442 + 422
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Pas encore de reconquête des communes rurales, sauf pour les services

Le taux d’équipement des communes 
varie également selon les départements  : 
entre 14% et 100% des communes 
sont équipées pour les boulangeries-
pâtisseries (taux national  : 37%), et entre 
6% et 100% pour les boucheries (taux  
national : 22%).

Globalement, les territoires les mieux 
desservis sont les communes de Bretagne 
et des Pays de la Loire, de l’Ile-de-France, 
des départements rhonalpins et du pourtour 
méditerranéen. La desserte des communes 
des départements picards, champenois et de 
Bourgogne-Franche-Comté est en revanche  
moins bonne.

Dans ces activités, le taux d’équipement 
progresse en Ile-de-France, dans les 
territoires rhonalpins, dans le massif 
pyrénéen et dans le pourtour méditerranéen.

En matière de hausse du taux d’équipement 
des communes, la palme revient à la 
Moselle et à l’Isère.

Le développement du tissu s’opère de 
fait dans des communes déjà équipées et 
peu de retombées positives sont obser-
vées en milieu rural.

Si le taux d’équipement des communes 
en services de coiffure ou d’instituts de 
beauté progresse entre 2014 et 2019, ce 
phénomène est lié au déploiement d’acti-
vités à domicile. En revanche, le nombre 
de communes équipées d’une boulange-
rie-pâtisserie ou d’une boucherie-charcu-
terie continue de s’étioler.

Taux d’équipement des communes en boulangerie-pâtisserie en 2019 et évolution 2014-19

Taux d’équipement des communes en 2019 en boucheries-charcuteries et évolution 2014/19

L’impact de la crise sanitaire et du premier confinement en chiffres

Source : INSEE, base des équipements, traitement ISM
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Évolution de l’équipement des communes entre 2014 et 2019

Source : Insee, Base des Equipements, traitement ISM.
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En trois ans, les secteurs de quotidienneté 
ont permis la création de 87.000 emplois 
salariés, dont les ¾ dans les restaurants-
cafés et traiteurs.

L’artisanat de l’alimentation a créé 9.350 
emplois salariés, dont 8.600 dans la 
boulangerie-pâtisserie, ce secteur créant 
plus d’emplois que les supermarchés. 
Dans l’artisanat des services, l’emploi 
est orienté à la baisse dans l’activité de 
coiffure (-1.400) et dans la blanchisserie-
pressing (-200).

Les hypermarchés ont perdu des emplois 
(-2.700), de même que le commerce de 
l’habillement (-5.770) et le commerce de 
chaussures (-2.950).

Source : ACOSS-URSSAF, établissements employeurs et salariés au 31/12/2109 hors apprentis et 
stagiaires (toutes tailles d’établissements)– traitement ISM

Créations nettes d’emplois salariés entre 2017 et 2019

Une dynamique de développement plus forte dans les grandes unités urbaines

L’évolution de la population est le premier 
critère de développement ou de recul 
des commerces de quotidienneté dans 
les territoires. La croissance du tissu 
d’entreprises est en conséquence plus 
forte dans les grandes unités urbaines, 
même si une hausse s’observe dans tous 
les territoires.

Ce phénomène s’observe particulièrement 
dans l’artisanat de l’alimentation, dont le 
nombre d’établissements progresse entre 
2017 et 2019 de 1% dans les communes 
rurales et de 8% dans l’unité urbaine de 
Paris. 
La dynamique de l’emploi apparaît fragile 
dans les communes rurales (stabilité dans 
l’artisanat de l’alimentation, -4% dans 
l’artisanat des services), sauf pour ce qui 
concerne les cafés-restaurants.

Le commerce non alimentaire perd quant 
à lui des emplois dans tous les types de 
territoires.

Évolution du nombre d’établissements entre 2017 et 2019 par taille d’unité urbaine

Évolution des emplois salariés entre 2017 et 2019 par taille d’unité urbaine

Source : INSEE, Dénombrement au 1er janvier 2019 (ensemble des établissements des secteurs étudiés)

Source : ACOSS-URSSAF, salariés au 31/12/2109 des secteurs de quotidienneté hors apprentis et 
stagiaires – traitement ISM
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Les deux tiers des créateurs font le choix du régime de la micro-entreprise

Les entreprises artisanales ont des taux de pérennité supérieurs à la 
moyenne

Le régime de la micro-entreprise reste 
globalement majoritaire parmi les 
entreprises créées : il est désormais 
choisi par près de deux créateurs sur 
trois dans l’artisanat (et même trois sur 
quatre dans l’artisanat de fabrication). ​
L’embellie des chiffres doit donc être 
pondérée, car les micro-entreprises 
sont plus fragiles. Pour beaucoup de 
créateurs, l’essai devra donc être trans-
formé !

Toutefois, le nombre d’entreprises 
créées sous forme de sociétés (princi-
palement des SARL et SAS), progresse 
également en nombre : leur nombre 
passe de 58 400 en 2019 à 68 900 en 
2021. Les formes sociétaires sont plus 
fréquentes dans l’artisanat de l’alimen-
tation et les services.

En effet, selon l’URSSAF, la moitié envi-
ron de ces micro-entreprises ne déve-
lopperont pas d’activité économique. 
Pour les autres, leur pérennité est infé-
rieure à celle des formes classiques d’en-
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même si les taux de pérennité à 3 ans 
et à 5 ans sont un peu supérieurs dans 
l’artisanat à ceux de la moyenne des 
secteurs d’activité.​

Statut des entreprises ​artisanales créées en 2021​

Source : INSEE, démographie des entreprises – traitement ISM

Source : Insee-Enquêtes SINE et SINE-Micro-entreprise– cohorte 2014 (pérennité en 2017 et 2019)​

Taux de pérennité à 3 ans Taux de pérennité à 5 ans

Entreprises 
classiques

Micro- 
entreprises

Entreprises 
classiques

Micro- 
entreprises

       Artisanat de
       l’alimentation 80 % 51 % 64 % 37 %

       Artisanat du BTP 75 % 54 % 62 % 38 %

       Artisanat de
       fabrication 76 % 56 % 64 % 42 %

       Artisanat des
       services 76 % 56 % 65 % 42 %

Ensemble des en-
treprises (y compris 
hors artisanat)
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l’ARTISANAT

Le « baromètre de l’artisanat » est réalisé par l’Institut Supérieur des Métiers avec le soutien de MAAF. Publié 4 fois par an, 
ce baromètre met en avant les grandes tendances d’évolution du secteur de l’artisanat dans ses différentes composantes 
économiques et sociales.

Dans ce baromètre, le périmètre d’analyse est restreint aux secteurs de l’artisanat permettant à la population de réaliser 
ses achats du quotidien (alimentation : charcuterie, Boulangerie, Pâtisserie, Chocolaterie-confiserie, Boucherie-charcuterie, 
Poissonnerie ; services : Fleuristerie, Réparation d’appareils domestiques, Cordonnerie, Blanchisserie-pressing, Coiffure, Soins  
de beauté) et, par comparaison, aux autres secteurs présents dans l’animation commerciale des communes rurales et urbaines :

-commerce de l’alimentation : épicerie, supérette, primeur, commerce de pâtisserie, boissons, tabac, cuisson de produits  
de boulangerie, fromagers, bios, produits surgelés ; supermarchés et hypermarchés

- commerce non alimentaire : appareils électroménagers, librairie, presse, habillement, chaussure, maroquinerie, parfumerie, 
pharmacies

- restauration traditionnelle, rapide, services des traiteurs et débits de boissons.

Fractures territoriales : l’emploi salarié artisanal en recul dans de nombreux départements

Disparités dans la desserte des villes 

L’évolution départementale du nombre 
de salariés dans les secteurs du quotidien 
relevant de l’artisanat confirme ces 
fractures territoriales :
• la croissance est forte dans les 

départements de métropoles, sur 
le littoral atlantique et dans les 
départements rhônalpins.

• le tissu d’emplois se délite en revanche 
principalement dans des zones en perte 
de population : Bourgogne Franche 
Comté, Centre Val de Loire, sud du 
Massif Central.

On constate enfin des disparités entre 
les villes concernant leur équipement en 
artisanat du quotidien : l’écart varie ainsi 
du simple au double pour les villes de 
plus de 100.000 habitants, de 1 à 4 pour 
les villes de 50.000 à 100.000 habitants 
et de 1 à 10 pour les villes de 20.000 à 
50.000 habitants.

Les villes les moins bien dotées sont 
souvent des petites villes de banlieue 
d’agglomération, dont certains quartiers 
prioritaires sont éligibles à la politique de 
la ville. 

Source : ISM d’après Acoss-urssaf (emplois 
salariés hors apprentis et stagiaires des 
secteurs de l’artisanat : boulangerie, 
boucherie, poissonnerie, réparation 
d’appareils électromenagers, cordonnerie, 
pressings, coiffure et soins de beauté) et 
INSEE (population communale). 

Source : ISM d’après Acoss-urssaf (emplois 
salariés hors apprentis et stagiaires  
des secteurs de l’artisanat : boulangerie, 
boucherie, poissonnerie, réparation 
d’appareils électromenagers, cordonnerie, 
pressings, coiffure et soins de beauté)  
et INSEE (population communale).

Artisanat du quotidien : palmarès des villes les mieux dotées (part des emplois salariés  
pour 1000 habitants et évolution entre 2017 et 2019) 

Artisanat du quotidien : palmarès des villes les moins dotées 

Évolution 2017 à 2019 du nombre d’emplois salariés dans les établissements artisanaux  
des secteurs de quotidienneté
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Villes >100.000 hts Villes > 50.000 hts Villes > 20.000 hts Villes > 10.000 hts

1. Amiens  
(9,9 °/00)  
2. Mulhouse  
(8.4 °/00) 

3. Nice  
(7.3 °/00) 

1. Neuilly/Seine  
(9,9 °/00) 
2. Cannes  

(9,5 °/00) 
3. Levallois-Perret 

(8.8 °/00)

1. Saint-Louis  
(24 °/00) 
2. Abbeville  
(16.6 °/00)

3. Dax  
(12.6 °/00)

1. Erstein 
(25.3 °/00)

2. Enghien-les-Bains 
(17.4 °/00)

3. Fontainebleau 
(14.5 °/00)

Villes >100.000 hts Villes > 50.000 hts Villes > 20.000 hts Villes > 10.000 hts

Toulon 
(4.2 °/00) 

Brest 
(4.2 °/00) 
Villeurbanne 
(3.9°/00) 

Venissieux 
(2.5 °/00) 
Blanc-Mesnil 
(2.5 °/00) 

Bobigny 
(2.3 °/00) 

Champs/Marne 
(1.9 °/00) 

Loos 
(1.9 °/00) 

Halluin 
(1.8 °/00) 

Saint-Germain  
les Arpajon 
(0.6 °/00) 

Charvieu-chavagneux 
(0.4 °/00) 

Fleury-Mérogis 
(0.4 °/00)
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Le «baromètre de l’artisanat» est réalisé par l’Institut Supérieur des Métiers avec le soutien de MAAF.

Publié 4 fois par an, ce baromètre met en avant les grandes tendances d’évolution du secteur de l’artisanat dans ses 
différentes composantes économiques et sociales.

Les données de ce baromètre sont issues de la base Démographie de l’INSEE et retraitées par l’ISM sur le périmètre de 
l’artisanat, ainsi que de l’enquête SINE de l’INSEE.

Une population plus entreprenante au Sud de la France

De nombreux entrepreneurs récidivistes

La propension à créer une entreprise 
artisanale varie selon les départements : 
si, en moyenne, la création d’entreprise 
artisanale concerne 8 adultes âgés de 25 
à 60 ans sur 1000, ce taux est deux à trois 
fois plus élevé dans les départements 
méditerranéens qu’il ne l’est sur le 
littoral de la Manche. Les départements 
des Alpes-Maritimes, du Var et de la 
Corse sont ainsi les plus entreprenants, 
s’agissant d’activités artisanales.

L’entrepreneuriat est un virus qui conduit 
de nombreux créateurs à récidiver, 
même après un échec : difficile de 
retourner au salariat quand on a goûté à 
l’indépendance. Ainsi près d’un créateur 
artisan sur trois (hors micro-entreprises)
avait déjà créé une entreprise par le 
passé (un sur deux dans les activités de 
fabrication). Un sur dix pilote plusieurs 
entreprises en même temps.​

Taux de créations d’entreprise artisanale pour 1000 habitants 
âgés de 25 à 60 ans​

Source : Insee-Enquêtes SINE 2018 - (créations d’entreprises artisanales hors micro-entrepreneurs)​

Part des créateurs ayant créé 
des entreprises auparavant​

Part des créateurs à la tête 
d’une autre entreprise

       Alimentation 37 % 13 %

       Métiers du BTP 36 % 8 %

       Fabrication 45 % 17 %

       Services 34 % 9 %
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